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LE 25 e ANNIVERSAIRE 
DES ÉDITIONS DE L'HEXAGONE 

C'est avec une grande joie que je vous 
accuei l le à la Bibl iothèque nat ionale du 
Québec et que je vous souhai te une 
cordiale b ienvenue, en m o n nom et au 
nom d e tout le personnel . Vous avez 
répondu à m o n invitat ion de célébrer 
le 2 5 ' anniversai re des édi t ions de 
l 'Hexagone. Et je vous en remerc ie. 

Il y a bientôt deux ans que j 'ai déc idé 
d 'associer la Bib l iothèque à la célébra­
t ion d e cet anniversaire. Et, m ê m e s'il 
n'est pas requis de justif ier une tel le 
déc is ion, il est néanmoins convenab le 
d'expl iquer comment j 'en suis venu à 
prendre cette décis ion. 

C'est qu'i l m'est apparu que cette 
ma ison d'édit ion est essent ie l lement 
un l ieu, c 'est-à-dire une « port ion dé­
terminée de l 'espace », c 'est-à-dire 
une « p lace déterminée dans un en ­
semble ». En fait, ce lieu est, de façon 
privi légiée, celui de la poésie québé­
coise. Depuis 1953, une centa ine de 
poètes québéco is y ont t rouvé leur l ieu, 
pour expr imer la joie, l 'amour et la liber­
té. Pour eux, la plupart re lat ivement 
jeunes, l 'Hexagone a été un moyen 
d 'expr imer et de faire connaître leurs 

cris et leur joie, quelquefo is leur déses­
poir. 

En revoyant l 'ensemble de cette 
oeuvre imposante, j 'ai m ê m e eu l' im­
pression que ce lieu de la poésie qué­
bécoise a été une sorte de laboratoire 
où , peu à peu , s 'est é laborée une par­
tie de la consc ience nat ionale québé­
coise. Tels des a lchimistes qui , dans 
le s i lence feutré de leurs labyr inthes 
secrets, é laborent des formules qu' i ls 
voudraient mag iques , les poètes de 
l 'Hexagone, année après année, ont 
pu issamment cont r ibué à poser ce que 
Fernand Dumont a déjà appelé « les 
fondements de la parole col lect ive, de 
la cul ture qui s'y expr ime et s'y cher­
che ». À t ravers l 'heureuse var iété des 
thèmes et des sty les, malgré la diversi­
té des souff les et des théor ies, une 
constante apparaît dans cette praxis 
poét ique: c'est la vo lonté év idente de 
donner à cet te poés ie une d imens ion 
d e cul ture nat ionale, une corrélat ion 
d 'appel à la l iberté. 
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MERCI 

Permet tez-moi donc, qu 'en cette oc­
cas ion je rende h o m m a g e à tous ces 
poètes, à tous ces auteurs. Par leur 
oeuvre, ils ont bâti l 'Hexagone. Du 
m ê m e coup, c'est une convict ion per­
sonnel le, ils ont a idé à bâtir un pays. 
Ce premier quart de siècle de l 'Hexa­
gone, c'est peut-être la préface à l'his­
toire d 'un pays, de notre pays. 

Je voudrais rendre un h o m m a g e 
part icul ier aux six de l 'Hexagone. Ceux 
du début, et puis les autres. Et ceux 
d 'aujourd 'hui . Ceux qui ont cru et qui 
ont espéré. Ceux qui ont travai l lé à 
créer ce que Jean Royer appelai t « un 
lieu d'édi t ion, cata lyseur et carrefour ». 
Ceux qui ont concrét isé la poésie, qui 
lui ont donné une adresse, qui l'ont 
rendue percept ib le à la populat ion qué­
bécoise. Ceux qui ont donné aux au­
tres un véhicule et aux Québéco is un 
produit qui est souvent d 'une grande 
beauté. 

Et au centre de ce lieu qui privi légie 
la poésie québéco ise , c o m m e celui qui 
cristal l ise les efforts, crée un vouloir-
v ivre collectif et éclairé, au centre de 
cet H E X A G O N E , il y a Gaston Miron. Il 
m'avait interdit d e focal iser l 'attention 
sur lui. Mais je ne peux tout de m ê m e 
pas ne pas dire ce qui doit être dit. 

J'ai souvenance d'avoir lu que lque 
part qu 'au temps d 'Henr i IV, un certa in 
François Miron s'était te l lement i l lus­
tré, je ne sais plus comment , dans la 
dé fense du peuple de Paris qu 'on lui 
avait donné le titre de « Père du 
peuple ». Je craindrais avec ra ison les 
foudres du poète en lui attr ibuant un 
que lconque titre. Mais il me permett ra 
sûrement de lui dire, en notre n o m à 
tous, l 'admirat ion et la grat i tude. Je me 
demande sér ieusement ce que la poé­
sie ne serait pas devenue sans la pré­
sence déterminante de Gas ton Miron. 

Je sais per t inemment qu'i l s ' insurge 
contre le t i tre de « poète nat ional » q u e 
j 'avais un jour osé lui décerner. Peut-
être me permettra-t- i l d 'épingler à sa 
boutonnière le titre p lus modes te de 
« Père de l 'Hexagone », s inon tout 

Monsieur Jean-Rémi Brault 

bonnement celui de « Père de notre 
poés ie québéco ise con tempora ine ». 

C 'es t p o u r r e n d r e h o m m a g e à 
l 'Hexagone, à ses dir igeants, à ses 
auteurs et à toute la poésie québéco ise 
que nous avons pensé cette exposi t ion 
et que nous avons publ ié un cata logue 
d 'accompagnement . 

Allocution de monsieur Jean-Rémi 
Brault, lors de l'inauguration de 
l'exposition « l'Hexagone 25 » à la 
Bibliothèque nationale du Québec, le 
lundi 12 février 1979, à 20 heures. 

Mons ieur le représentant du min is tère 
des Affaires cul turel les et du minist re, 
Géra ld God in , mons ieur le conserva­
teur en chef de la Bib l io thèque nat io­
nale, mons ieur Jean-Rémi Brault, 
mons ieur Georges Cart ier, d i recteur 
généra l des Arts et des Lettres au mi ­
nistère des Affaires cul turel les, vous 
toutes et vous tous , je vous dis << salut 
et bonsoir », et je vous dis surtout que 
je suis content et que nous s o m m e s 
contents et m ê m e émus . 

Ce que je veux sur tout vous d i re, 
c'est « merc i ». Au nom de l 'équipe 
actuel le de l 'Hexagone et au nom de 
tou tes les équ ipes qui se sont succé­
dées depu is 1953, au nom aussi des 
lecteurs de l 'Hexagone. Merc i à la 
Bib l io thèque nat ionale, à son conser­
vateur, mons ieur Jean-Rémi Brault, et 
à toute son équ ipe, à ceux qu' i l a n o m ­
més tout à l 'heure, Réal Bosa, Hé lène 
Page, Louis Bélanger, sans oubl ier les 
graphis tes et Louis Por tugais et C lau­
de Haeffe ly qui ont beaucoup co l laboré 
à cette exposi t ion. 

Je veux auss i , en mon nom person­
nel , remerc ier tous les auteurs, au fé­
minin et au mascu l in et remercier tous 
les co l laborateurs de l 'Hexagone, qui 
depu is 25 ans nous ont a idés béné­
vo lement car c'est un des trai ts de 
l 'Hexagone, son caractère ar t isanal , 
c 'est-à-dire sa d imens ion bénévo le et 
sa d imens ion de t emps l ibres. Remer­
cier auss i les impr imeurs , les d i f fu­
seurs , remerc ier enf in tous ceux qui 
ont su nous faire conf iance. Éga lement 
le ministère des Affaires cul turel les et 
le consei l des Arts, — je pense qu 'on 
ne les remerc ie pas beaucoup souvent 
— enf in, je le fais, ce qui ne nous 
engage en r ien. 

Au cours de son histoire, la l i t téra­
ture canad ienne- f rança ise a été ac­
cab lée par l 'obsession e thn ique et sur 
el le a p resque toujours pesé le sent i ­
ment de l 'échec, qui était auss i un sen ­
t iment de culpabi l i té. Eh b ien ! Nous 
s o m m e s peut-être les premières géné ­
rat ions d 'écr iva ins, ici, à avoir fait de 
cette l i t térature une l i t térature g a g n a n -

BULLETIN DE LA BIBLIOTHÈQUE NATIONALE DU QUÉBEC/JUIN 1979 3 



UNE INCARNATION 
DE LA CRÉATION 
QUÉBÉCOISE 

Monsieur Gaston Miron 

te, c 'est-à-dire une l i t térature nat iona­
le, la l i t térature québéco ise. C'est dans 
ce contexte, où l 'Hexagone a été un 
des lieux de changement de cette litté­
rature, que je veux me réjouir avec la 
g rande fami l le de l 'Hexagone, cette 
grande « gui lde » d'amit ié. Enf in, je 
veux porter un « toast » anticipé à 
l 'Hexagone, selon l 'expression de 
Jean-Lou is Major: « l'Hexagone, une 
aventure en poésie québécoise », une 
aventure qui a réussi et qui cont inue. Et 
je salue aussi toutes les autres aventu­
res qui , depuis qu inze ans, sont nées, 
réussissent et cont inuent. Merc i . 

Discours prononcé par monsieur 
Gaston Miron lors de l'ouverture 
de l'exposition rétrospective de 
« l'Hexagone 25 ». 

Quand monsieur le ministre Denis 
Vaugeois m'a demandé de le rempla­
cer, étant retenu à Québec avec son 
homologue de France, j 'a i accepté 
avec empressement . Toutefo is , je ne 
pouvais mesurer vra iment la portée de 
ce qui se passerait ici ce soir. Mais 
étant avec Gaston Miron un peu 
c o m m e avec un frère, je me sens un 
peu plus gêné que dans d 'autres cir­
constances. Je me permettrai quand 
m ê m e de dire que lques mots sur ce 
que fut l 'Hexagone pour moi à Trois-
Rivières, jeune écr ivain, jeune journa­
liste. 

Il faut se rappeler que c'était l 'épo­
que des débuts de l 'Hexagone. Une 
opérat ion menée presque de porte à 
porte, une opérat ion où des gens ve­
naient nous voir dans les bureaux du 
« Nouvel l iste », pour nous abonner à 
des col lect ions de poésie. Pour un ou 
deux dol lars, on recevait 4 , 5 ou 6 
plaquettes de poèmes. Et, c o m m e la 
poésie naît de la poésie, de cette se­
mence faite par l 'Hexagone par les 
Alain Horic, Louis Portugais, Olivier 
Marchand, et les autres, est venue par 
la suite une explosion de poètes, une 
f loraison de poésie québéco ise mar­
quée par la mult ipl ication des maisons 
d'édi t ion. 

À l 'époque où a été fondé l 'Hexago­
ne, il y avait à peu près c inq édi teurs au 
Québec. Il y avait le « Cerc le du livre 
de France », Beauchemin , Garneau et 
Lorenzo Michaud et c'était à peu près 
tout. Gaston Miron et d 'autres commis 
voyageurs c o m m e lui, se promenaient 
et vendaient la poésie. Georges Dor 
aussi , vendai t lu i -même, de porte à 
porte, ses propres bouquins de poè­
mes impr imés, ronéotypés. C'était 
donc l 'époque des premiers balbut ie­
ments de ce qui allait devenir la pyra­
mide de l 'édition au Québec . Et dans 
cette pyramide, l 'Hexagone a joué un 
rôle fondamenta l . L 'Hexagone a été en 
fait, pour la première fois, une incarna­
t ion de la créat ion québéco ise dans 
toute son ampleur . Et par cette accep­
tat ion, cet te ouver ture au Québec , sont 

venues ensui te l 'acceptat ion du mon ­
de et l 'ouverture au monde . L 'Hexago­
ne a été, et l 'équipe de l 'Hexagone a 
été, et surtout Gaston Miron, parmi les 
premiers, parmi les premières à établir 
des ponts avec le monde extérieur, 
entre autres avec l 'Europe et la Fran­
ce. Les premiers ponts de la toi le 
d 'ara ignée dont fait part ie maintenant 
le Québec, ils furent établ is au niveau 
de la poésie et par des poètes. Et ces 
poètes- là annonçaient ce qui allait sui ­
vre. L 'Hexagone a en que lque sorte 
universal isé la quest ion du Québec à 
sa manière, en plus d'universal iser les 
quest ions nat ionales, ai l leurs, en les 
ramenant ici, car c'est Miron qui le 
premier ramenai t dans ses val ises de 
Paris, la poésie de Maïakovski , les 
oeuvres de Frantz Fanon, les oeuvres 
de Jacques Berque; c'est Miron qui 
dans, je dirais, l 'envergure de son tra­
vail d'éditeur et de poète, ramenait en 
plus sous ses ai les c o m m e des pous­
s ins, des oeuvres, des titres des au ­
tres, du reste du monde. Et ce que je 
retiens le plus de cette expér ience, qui 
se poursuit et qui se mult ipl ie, c'est la 
construct ion d 'un pont du Québec vers 
le reste du monde . C'est, à mon avis, 
une des pr incipales contr ibut ions de 
l 'Hexagone à ce qu'est maintenant la 
l i ttérature québéco ise et le Québec 
aussi . 

Nous découvr ions par ces oeuvres 
que nous avions des frères et que nous 
ét ions égaux. Nous découvr ions une 
chaleur humaine qui t ranscendai t les 
front ières. Et Miron m'apprenai t cet 
après-midi que, dans cette m ê m e fou­
lée, dans les semaines qui v iennent, 
une nouvel le col lect ion sera créée 
à l 'Hexagone, « En tous lieux », qui 
publ iera des t raduct ions. La première 
sera d 'une oeuvre de Dennis Lee, un 
poète canadien-angla is , une autre pro­
v iendra de l ' Ir lande avec John Monta­
gue , A d a m Wazyk de Pologne, Marc 
Bo lan d 'Angleterre. Ce que l'on pres­
sentai t à l 'époque va s ' incarner bientôt 
dans une col lect ion, dans des oeuvres, 
de manière à ce que nous puiss ions 
toucher du doigt ce qui se fait ai l leurs et 
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que, par cette mult ip l icat ion, cette mul ­
t ipl icité des apports, parce que la poé­
sie naît de la poésie, et que la plupart 
des poètes écr ivent après avoir lu de la 
poésie, cette mult ipl icat ion des apports 
rendra la poésie québéco ise mei l leure 
et plus profonde et plus large. 

Je terminerai en rendant hommage 
aux gens de la B N Q qui ont organisé 
cette exposi t ion en me souvenant que 
c'est ici, en 1967 ou '68, que la premiè­
re nuit de poésie fut organisée par 
Miron et par les gens de l 'Hexagone, 
C laude Haeffely en particulier. Je 
voudra is éga lement soul igner la pré­
sence de monsieur Jean Bode des édi­
t ions Déom, qui a été en que lque sorte 
l'abri des édit ions de l 'Hexagone pen­
dant de longues années et d 'où partait 
dans toutes les régions du Québec 
et m ê m e du monde , les oeuvres de 
l 'Hexagone. 

Je voudra is parler de tous mes amis 
de l 'Hexagone, Michèle Lalonde, A l ­
phonse Piché, Roland Giguère , Gaé­
tan Dost ie, Fernand Lapointe, tous 
mes « chums » c o m m e on dit à Tro is-
Rivières, tous mes amis , et je suis é m u 
du fait de représenter le Québec au ­
près de l 'Hexagone, ce soir, en me 
souvenant de tout ce que Miron a été 
dans ma vie au point de vue pol i t ique; 
mais je me demande aussi si cette 
promiscui té de l'État avec la poésie est 
dangereuse pour l'État ou pour la poé­
sie. L'avenir le dira. 

En terminant , je pense qu'i l y a Mi ­
ron, bien sûr, mais il ne faudrai t pas 
faire un d iscours c o m m e s'il avait 100 
ans, — ça v iendra tôt ou tard — , il faut 
parler aussi des autres, de Gi l les 
Hénaul t , de tous ceux qui ont cherché 
à s 'expr imer et, en s 'expr imant, à dire 
un peu ce que nous sommes , tous et 
chacun d'entre nous, et à quel point 
nous nous ressemblons, pas seule­
ment en tant que Québéco is , mais en 
tant que part ies de l 'humanité toute 
ent ière. 

Pour moi la poés ie est le lieu de la 
f e m m e et de l 'homme premièrement . 

Discours prononcé par monsieur 
Gérald Godin, représentant du 
ministère des Affaires culturelles 
et député, lors de l'ouverture de 
l'exposition rétrospective 
« l'Hexagone 25 ». 

Monsieur Gérald Godin 

Deux ièmement , c'est l'art le moins 
coûteux qui existe, c'est l'art qui n'a 
pas beso in de sout ien techn ique, c'est 
l'art qu 'on peut prat iquer avec un bout 
de c rayon sur un paquet de c igaret tes. 
Et je m e souv iendra i tou jours d e Miron, 
sortant cons tamment de ses poches, 
avant de publier, des bouts de papier 
sur lesquels il avait écrit, sans aucun 
frais pour personne, une poésie qui 
n'avait pas de prix. 

Merci beaucoup ! 
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INCUNABLES 
À LA BIBLIOTHÈQUE NATIONALE 
DU QUÉBEC 

C J \ t. 

Jusqu 'à ce jour, la Bib l iothèque natio­
nale du Québec ne possédai t que trois 
spéc imens des tout premiers impr imés 
depuis la découver te de l ' imprimerie 
jusqu 'à l 'année 1500, c'est-à-dire des 
incunables. Nos inst i tut ions rel igieu­
ses, souvent tr ibutaires des bibl iothè­
ques européennes p lus anc iennes 
possèdent encore que lques-uns de 
ces t résors. C'est le cas de la Bibl iothè­
que Anton ienne des Pères Francis­
cains de Québec. 

Cette maison se départ i t de 69 incu­
nables (pér iode allant de 1450 à 1500) 
et d 'une centa ine de post- incunables 
(1500 à 1550) au profit de la Bibl iothè­
que nat ionale du Québec. Ce lot d 'ou­
vrages anc iens const i tue un trésor 
québéco is depuis longtemps chez 
nous et qu'i l ne faut pas laisser perdre. 
C ' e s t e n m ê m e temps u n témoin d e la 
tradi t ion d 'ense ignement de la théolo­
gie et de la phi losophie qui a ses ramif i ­
cat ions jusqu 'au moyen âge. 

La rareté de ces ouvrages est tel le 
que dans quatre cas seulement une 
autre institut ion québéco ise en possè­
de un exempla i re . Six de ces ouvrages 
ne se retrouvent que chez les Francis­
cains dans toute l 'Amérique du Nord. 
Sept ne se retrouvent que dans une 
seule autre bibl iothèque d 'Amér ique 
du Nord . Les moins rares — c'est b ien 
relatif — se retrouvent à c inq ou dix 
exempla i res sur tout le cont inent nord 
amér ica in . 

Un t iers des exempla i res portent des 
« rubr iques » o rnées d e f leurs, une dé­
corat ion en f i l igrane, des init iales tra­
vai l lées et des décorat ions en marge ; 
l'un des ouvrages porte m ê m e une 
« rubr ique » en luminée à la manière 
des manuscr i ts avec moti fs f loraux à la 
feui l le d'or; la rel iure est d 'époque: dé­
corat ion en relief, fermoirs métal l iques 
dont il ne reste cependant que des 
f ragments . Presque tous ces l ivres 
sont en parfait état de conservat ion. La 
major i té d 'entre eux sont impr imés à 
Ven ise et écri ts en lat in. 

Page de titre de l'un des incunables 
(Photo: M. Jules Rochon. La Documenta­
tion photographique, Éditeur officiel du 
Québec.) 
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MONSIEUR PERRIER. 

O n remarque entre autres auteurs, 
Saint Albert Le Grand , Caje tan qui 
commen te Ar istote, un ouvrage d 'Avi -
cenne , de Saint Bernard, du pape 
Saint Grégoi re le Grand et bien sûr, 
Saint T h o m a s d 'Aquin . 

Il est faci le de comprendre que le 
ministère des Affaires culturel les ait 
mani festé son intent ion de c lasser ce 
b ien culturel et qu'i l veui l le conf ier ce 
t résor à la Bibl iothèque nat ionale du 
Québec puisque les Franciscains de la 
rue de l 'Alverne veulent s 'en départir. 
Les chercheurs spécial isés y t rouve­
ront profit et nous aurons sauvé de 
l 'exode un hér i tage bel et b ien québé­
cois. 

Roland Auger 
Coordonnateur des 

collections spéciales 

Remise du livre relié pleine peau à 
Monsieur Luc Perrier 

Depuis 4 ou 5 mois que nous travail­
lons intensément à la préparation de 
cette exposition, j'ai côtoyé beaucoup 
plusieurs membres de l'Hexagone, et 
je me suis aperçu que les poètes, c 'est 
« ben » spécial. C'est pas toujours fi­
dèle à la chronologie, c'est pas des 
historiens, c'est pas des bibliogra­
phes, c'est même pas des conserva­
teurs. 

J'avais pensé rendre hommage au 
premier auteur de l'Hexagone. Or, ça 
s'est avéré que le premier auteur de 
l'Hexagone, c'était Gaston Miron. On 
lui en a parlé et puis ... C'est pas 
décent, ça ne se fait pas. Si bien qu 'on 
a décidé de rendre un hommage parti­
culier à celui qui n'est pas le premier 
auteur de l'Hexagone mais qui est le 
premier auteur de l'Hexagone qui n'en 
est pas le directeur. Or, ce premier 
auteur de l'Hexagone qui n'en est pas 
le directeur, c'est Luc Perrier qui, en 
1954, publiait un recueil de poésie 
dans la collection « les Matinaux » qui 
s'intitule: Des jours et des jours. 

Je suis heureux, au nom de la Bi­
bliothèque nationale du Québec, de 
lui remettre aujourd'hui un exemplaire 
relié pleine peau par les soins de notre 
Service de reliure. 

Monsieur Perrier... 

Jean-Rémi Brault 
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DE CAP-AUX-SORCIERS AUX FÉES ONT SOIF 

L'année 1978-1979 a permis au Dé­
par tement des manuscr i ts de réunir 
sous un m ê m e toit des oeuvres de 
créateurs aussi di f férents que Rina 
Lasnier, Guy Dufresne, Jacques 
Leduc, Den ise Boucher, Madele ine 
G a g n o n et Albér ic Bourgeois . 

R ina Lasnier, d ramaturge et poète, a 
publ ié depu is 1939 plus de vingt ouvra­
ges, recuei ls de poèmes et pièces de 
théâtre. A u cours de sa carr ière, mada­
me Lasnier a reçu de nombreux prix 
dont deux fois le prix Dav id , la première 
fois, en 1943, pour La Mère de nos 
mères et la seconde fois, en 1974, pour 
l 'ensemble de son oeuvre. 

Parmi les documents que madame 
Lasnier a conf iés à la Bibl iothèque na­
t ionale du Québec , nous retrouvons 
des manuscr i ts inédits tels que Le So­
leil noir et Les Signes, des poèmes , 
des art ic les, des notes sur d ivers su­
jets, des spic i lèges, des coupures de 
presse sur son oeuvre, des photogra­
phies, son journal ainsi qu 'une vo lumi­
neuse cor respondance littéraire et per­
sonnel le . 

Parmi les oeuvres de madame Las­
nier, il y a une pièce de théâtre inti tulée 
Le Jeu de la voyagère qui a été adap­
tée pour la té lévis ion par Guy Dufres­
ne, qui nous a aussi remis ses manus­
cri ts a u cours d e l 'année. 

Écr ivain depu is l 'âge de vingt ans, 
Guy Duf resne s'est surtout fait 
connaî t re par trois té lé romans: Cap-
aux-Sorciers, Septième Nord et, p lus 
récemment , Les Forges du Saint-Mau­
rice. En p lus des textes de ces sér ies 
té lév isées, le fonds comprend des tex­
tes d e p ièces de théâtre et des té lé­
théâtres tels que Les Traitants, Docile, 
Johanne et ses vieux, Le Cri de l'en­
goulevent ainsi que des adaptat ions 
d e p ièces tel les que Des souris et des 
hommes de John Ste inbeck, Les Trois 
soeurs d 'Anton Tchekov et La Mos-
cheta d e Ruzante . À ces documents , 
s 'ajoutent des synops is de f i lms et des 
textes pour la radio. 

Par l 'entremise de Guy Dufresne, 
nous avons acqu is les manuscr i ts , le 
journal et la cor respondance de Jac­
ques Leduc. Les papiers de cet écr i ­
va in, mort dans la v ingta ine, en 1940, 
ont été conservés so igneusement par 
sa famil le et permettront sans doute 
aux chercheurs d e découvr i r un écr i ­
va in d isparu au seuil d 'une carr ière qui 
s 'annonçai t promet teuse. 

Denise Boucher, b ien connue de­
puis la présentat ion de sa pièce Les 
Fées ont soif au Théât re du Nouveau-
Monde, à l 'automne 1978, est aussi 
l 'auteur de Cyprine et de Retailles. 
Journal iste à la pige pour plusieurs 
journaux et revues du Québec , elle a 
auss i écrit des chansons pour le spec­
tacle de Paul ine Jul ien, intitulé Fem­
mes de paroles ainsi que pour Louise 
Forestier. 

Nous retrouvons dans ce fonds le 
manuscr i t de Cyprine, des textes de 
chansons , une première vers ion de 
Les Fées ont soif ainsi que de la cor­
respondance littéraire et personnel le. 

Coauteur , avec Denise Boucher , de 
Retailles, Madele ine Gagnon a aussi 
publ ié plusieurs autres ouvrages dont 
Les Morts vivants, Pour les femmes et 
tous les autres et Portraits du voyage 
en col laborat ion avec Jean-Marc 
Piotte et Patrick St raram. 

Dans le fonds Madele ine Gagnon , il 
y a plusieurs manuscr i ts récents dont 
Antre et Lueur, des art icles écri ts pour 
la revue « Chron iques » ainsi que de 
la cor respondance littéraire et person­
nel le. 

Aux trois mil le trois cents car icatures 
et aux vingt-sept dess ins d'Albér ic 
Bourgeo is que possédai t dé jà la Bi­
b l iothèque nat ionale du Québec se 
sont a joutés, récemment , dix-huit car i ­
catures et quatre-v ingt-deux dess ins. 
L 'oeuvre d'Albér ic Bourgeois , créateur 
d e « Jean-Bapt is te la débauche » et 

> 
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de « Cather ine », couvre les années 
1899 à 1957 pendant lesquel les il a 
produit environ vingt mil le dess ins et 
car icatures. Le fonds Albér ic Bour­
geois cont ient, en plus des dess ins et 
des car icatures, les textes des aventu­
res de « Bapt iste » et « Cather ine » 
ainsi que des coupures de presse qui 
permet tent de situer les car icatures 
dans leur contexte. 

Ce rapide tour d 'hor izon des princi­
pa les acquis i t ions d e l 'année 1978-
1979 donne un aperçu de la var iété 
des fonds conservés au Dépar tement 
des manuscr i ts et se veut une invi­
tat ion à toutes les personnes intéres­
sées au doma ine culturel québéco is à 
venir consul ter les que lque deux cent 
soixante-dix fonds de manuscr i ts de la 
Bib l io thèque nat ionale du Québec . 

Nicole Dufresne 
Responsable du Département 

des manuscrits 

Caricature d'Albéric Bourgeois 

1 " r ' r 
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MUSIQUE, S'IL VOUS PLAÎT 

A u momen t de sa créat ion, en 1968, la 
Bib l io thèque nat ionale du Québec a 
pris à sa charge toutes les col lect ions 
de la Bib l io thèque Saint-Sulpice, la­
quel le avait pour but de favoriser le 
déve loppement intel lectuel et culturel 
de la société. C'est dans ce sens 
qu'el le a, au cours des quelque cent 
vingt années de son ex is tence, accu­
mulé une g rande quant i té de docu­
ments les plus divers et les plus sus­
cept ib les de lui permet t re d'at teindre 
son objectif. Au nombre de ces docu­
ments , on ret rouve des l ivres et des 
revues, bien en tendu , mais aussi de la 
mus ique, des d isques, des car tes, des 
manuscr i ts , des aff iches, des program­
mes de théâtre et de concer ts , etc., 
enf in tout ce qui complè te l ' information 
amorcée par les l ivres et les revues. 

Il va sans dire que l 'organisation ma­
tériel le de cette énorme documenta­
t ion ne peut s'effectuer que par étapes 
success ives. Après les l ivres (ou mo­
nographies) et les publ icat ions en sé­
rie, les cartes et les manuscr i ts , la bi­
b l io thèque aborde maintenant un autre 
secteur, celui d e la mus ique. 

Tou t c o m m e les d isques, les pro­
g rammes , les gravures, les aff iches, 
etc., la mus ique est p lacée sous la 
responsabi l i té du Dépar tement des 
manuscr i ts à qui l 'on a conf ié, pour un 
t emps indéterminé, la tâche d 'organi­
ser et de déve lopper ces col lect ions en 
plus de cel les qui lui sont propres. 

Les fonds de mus ique ont été ac­
quis, jusqu 'à maintenant , un peu au 
hasard des occas ions mais surtout 
grâce au travai l de repérage de M. 
Réal Gagnier , music ien et professeur à 
la retraite, qu i occupe ses loisirs à re­
chercher pour nous les manuscr i ts et 
aut res documents de compos i teurs 
québéco is . C'est par son ent remise, 
par exemp le , que la Bib l io thèque a pu 
obtenir , en 1976, la col lect ion de M. 
Lionel Daunais , chanteur et compos i ­
teur montréa la is . En plus de ses pro­
pres compos i t ions manuscr i tes et im­
pr imées, la col lect ion de M. Daunais 
cont ient , entre aut res choses , les part i­

t ions, les l ivrets et les mises en scène 
des oeuvres formant le répertoire des 
Var iétés lyr iques qu'i l a dir igées pen­
dant près de vingt ans . Le rôle considé­
rable que M. Daunais a joué dans la v ie 
musicale du Québec se perçoit à tra­
vers les demandes des chercheurs qui 
v iennent consulter cette col lect ion et 
l'on peut constater, en m ê m e temps, 
une remontée de l'intérêt du public 
pour la musique dramat ique. 

Chaque fonds de musique que la 
Bibl iothèque nat ionale du Québec ac­
quiert est représentat i f du champ d'ac­
t ivités du col lect ionneur et, par le fait 
même , const i tue une importante 
source de documenta t ion sur un sujet 
particulier. C'est ainsi que l'on retrouve 
des col lect ions où prédomine la musi ­
que instrumentale, d 'autres, la musi ­
que dramat ique, d 'autres enf in, la 
chanson, le folklore ou le chant chora l , 
et toute cette documenta t ion doit être 
inventor iée et c lassée afin de pouvoir 
s'y référer a isément . 

Après les f ichiers simpl i f iés qu'i l a 
fallu dresser rap idement pour facil i ter 
l 'accès aux documents , il faut mainte­
nant penser à organiser des f ichiers 
plus complets , se lon des normes re­
connues , du moins en ce qui concerne 
la mus ique impr imée: cel le-ci sera dé­
crite selon ISBD(PM) et l 'AACR 2 " éd i ­
t ion sera uti l isé pour les vedet tes. 
Quant aux jeux de f iches, ils devront 
tenir compte des besoins du publ ic en 
général car, si la f iche au nom du 
composi teur est essent ie l le au mus i ­
c ien, les f iches t i tre, incipit, sujet, 
c o m m e cel les qui sont au nom des 
parol iers et des i l lustrateurs, sont uti les 
aux chercheurs de toutes discipl ines. 

Les col lect ions du Secteur de la m u ­
s ique sont const i tuées pr inc ipalement 
d 'oeuvres Laurent iana mais on en 
t rouve aussi en assez grand nombre 
du répertoire internat ional ; cependant , 
les oeuvres manuscr i tes ou impr imées 
des compos i teurs québéco is restent la 
préoccupat ion première au moment de 
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l 'acquisit ion d 'un fonds et l 'extension 
d u dépôt légal à la mus ique impr imée 
contr ibuera à assurer le déve loppe­
ment du patr imoine musica l du Qué­
bec. O n ne peut pas, toutefois, se dé­
sintéresser de la mus ique ét rangère 
qui a a l imenté l'activité des music iens 
et des musico logues québéco is . 

Parmi les tâches prévues pour met­
tre en valeur le matér ie l rassemblé au 
Secteur mus ique, la bibl iographie cou ­
rante des oeuvres musica les vient en 
première p lace. Venant à la suite du 
dépôt légal, el le dresse l ' inventaire de 
la product ion impr imée nat ionale et de­
vient ainsi une source de documenta ­
t ion pr imordiale pour les chercheurs . 

En prenant la relève de la Bibl iothè­
que Saint-Sulp ice, la Bib l iothèque na­
t ionale du Québec y a joute un rôle 
particulier qui ne peut que favoriser 
davantage le déve loppement culturel 
pu isque, en p lus de l 'enr ichissement 
des col lect ions, elle doit aussi en assu­
rer la conservat ion pour les généra­
t ions futures. 

Gabrielle Bourbonnais 
Préposée au Secteur musique 

du Département des manuscrits 

Programme d'un spectacle dirigé par 
Goulet-Daunais 
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INTRODUCTION A LA HUITIÈME ÉDITION DE 
LIBRARY OF CONGRESS SUBJECT HEADINGS 

Ce texte, que nous vous offrons dans 
sa vers ion f rançaise, const i tue l'intro­
duct ion à la hui t ième édit ion de Library 
of Congress Subject Headings pu ­
bliée en 1975. Les lecteurs compren­
dront que nous en présentons une cer­
taine adaptat ion plutôt qu 'une s imple 
t raduct ion. La forme du Répertoire de 
vedettes-matière de l 'Université Laval 
et son contenu, qui diffère de celui du 
répertoire amér ica in , exigeaient cette 
adaptat ion. D'ai l leurs, celle-ci permet­
tra d'effectuer une jonct ion entre cette 
t raduct ion et l 'original. 

On y t rouvera présentés les change­
ments substant ie ls subis par cette hui­
t ième édit ion dans sa fo rme et dans 
son contenu depu is l 'édition précéden­
te. La fo rme qui a été adoptée tenait 
compte des ex igences de l 'automati­
sat ion. Le contenu a été la conséquen­
ce d 'un accro issement considérable 
du nombre de vedet tes modè les et 
d 'une concept ion nouvel le de l 'emploi 
des subdiv is ions communes . 

Ce dernier changement , remarqua­
ble c o m m e on le verra par la place qu'i l 
occupe dans l ' introduction, a pris toute 
sa signif icat ion avec l 'apparit ion d 'un 
nouveau concept : les subdiv is ions af­
f ranchies (free-f loating subdiv is ions). 
Auss i , chaque fois que sont survenues 
des modif icat ions majeures dans les 
normes de rédact ion et d'uti l isation des 
vedet tes-mat ière qui étaient inf luen­
cées par l 'emploi de ces subdiv is ions, 
les références aux bul let ins du Catalo­
ging Service de la Library of Congress 
ont été données . Nous croyons, par 
conséquent , que cette vers ion f rançai­
se demeure , malgré le retard apparent 
de sa publ icat ion, un instrument indis­
pensable . 

Il nous serait difficile de passer sous 
s i lence qu 'une tel le réal isat ion est le 
fruit d 'un effort collectif. Nous sa luons 
l 'heureuse initiative du Comi té tr ipartite 
sur les vedet tes-mat ière (Universi té 
Laval , Universi té de Montréal et Bi­
b l io thèque nat ionale du Québec) qui a 
fait appel aux serv ices d 'un t raducteur 
profess ionnel , Antoni Dandonneau , du 

Serv ice de traduct ion du ministère des 
Communica t ions . Nous s o m m e s cons­
cients du travail que cela a représenté. 
Nous n'oubl ions pas non plus les col lè­
gues de la Bibl iothèque nat ionale du 
Québec, Jean-Pierre Côté, Nicole La-
rochel le et Hubert Perron, qui ont su 
assister Antoni Dandonneau à toutes 
les étapes de la t raduct ion où la 
consul tat ion des spécial istes est né­
cessaire et qui ont assuré une l iaison 
cont inue avec les co l lègues de l 'Uni­
versi té Laval , Robert Cr ispo, Michel 
Dagenais , Michel Fournier et Yvon 
Monfet te, dont l 'expérience et la d ispo­
nibilité sont une assurance de la qual i ­
té de cette publ icat ion. Nul doute que 
tous les col lègues de la profession qui 
oeuvrent dans ce doma ine et ai l leurs le 
constateront. 

Jean-Rémi Brault 
Conservateur en chef 

Bibliothèque nationale du Québec 

Céline R. Cartier 
Directeur général des bibliothèques 

Université Laval 

INTRODUCTION A LA HUITIEME EDITION DE 
LIBRARY OF CONGRESS SUBJECT HEADINGS 

VA ai 
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COMMERCE SUR MICROFICHE 

Le 1 •' mai 1899 paraissait le Bulletin de 
la Chambre de commerce du district 
de Montréal, devenu aujourd 'hui 
Commerce. 

Cette publ icat ion mensuel le fut réal i­
sée, à l 'origine, par des membres de la 
Chambre afin de créer et maintenir les 
l iens entre les membres et établir des 
relat ions plus étroi tes entre eux et la 
Chambre e l le -même. 

Dans le Bulletin, on retrouvait au 
début le rapport des dél ibérat ions de la 
Chambre et le compte rendu des tra­
vaux de ses commiss ions . 

L'objectif principal du Bulletin fut de 
traiter au fur et à mesure des quest ions 
concernant d i rectement le commerce 
et l ' industrie, d 'appuyer et de col labo­
rer à toutes les mesures qui encoura­
geraient le déve loppement , de sensibi ­
liser l 'opinion publ ique et, au besoin, 
de faire pression auprès des gouver­
nements afin de les inciter à agir 
en fonct ion des demandes de la C h a m ­
bre. 

Le but du Bulletin était de faire 
connaître au public les dél ibérat ions et 
les décis ions de la Chambre ; de provo­
quer des échanges d 'opin ions, de 
points de vues, dont la d iscussion ne 
pourrait qu'att irer l 'attention du public 
et pousser aux solut ions dés i rées; de 
faire connaître éga lement à ses lec­
teurs, no tamment aux hommes d'affai­
res, les var iat ions des courants, avec 
faits et chiffres à l 'appui, af in d'éclairer 
ceux-ci sur la possibi l i té plus ou moins 
immédia te d'ouvrir des marchés, de 
créer des relat ions d'affaires, de sat is­
faire des besoins nouveaux. 

Le Bulletin est l 'organe officiel de la 
Chambre de commerce auprès des 
autres chambres de commerce . Il se 
fait aussi l 'écho et le comp lément de la 
Chambre . 

Avec l 'avènement de la deux ième 
moit ié du 2 0 6 s iècle, le Bulletin de la 
Chambre de commerce changea de 
nom pour celui de COMMERCE. 

M ê m e si Commerce cont inua le Bul­
letin avec la m ê m e équipe, il demeure , 
néanmoins , qu'i l a toutes les caracté­
r ist iques d 'une nouvel le publ icat ion: 
nouveau nom, nouvel le formule, nou­
vel le présentat ion. 

Commerce veut maintenir la réputa­
t ion du Bulletin, qui s'affirmait déjà 
c o m m e une revue des h o m m e s d'affai­
res canadiens- f rançais , en s'efforçant 
de mieux servir ses lecteurs par des 
art ic les d' intérêt généra l , par des chro­
niques dest inées à leur présenter, cha­
que mois, le tab leau de la si tuat ion 
économique mondia le , par des rubri­
ques nombreuses qui les renseignent 
sur les plus récents déve loppements 
observés dans chaque secteur de l'ac­
tivité économique et par une foule de 
rense ignements puises à des sources 
exc lus ives. 

Commerce est maintenant d isponi ­
ble sur microf iche. La col lect ion 
comprend envi ron 540 f iches pour la 
pér iode de mai 1899 à décembre 1978. 

Le prix de cette col lect ion est de 2 S 
la f iche. C o m m e toujours, les établ is­
sements québéco is bénéf ic ient d 'une 
réduct ion de 5 0 % du prix indiqué. 

Richard Thouin 
Service de microphotographie 

NOUVEAU 
M a i n t e n a n t d i s p o n i b l e 

iu*«t 11178 

*^^I»WB • I I ^r^HHi 

• P r i x m o d i q u e 

( 5 0 % d e r é d u c t i o n a u x 

é t a b l i s s e m e n t s q u é b é c o i s ) 

• É c o n o m i e d ' e s p a c e 

• F a c i l i t é d e c o n s e r v a t i o n 

• F a c i l i t é d e r e p r o d u c t i o n 

• C o m m a n d e s p a r t é l é p h o n e 

a c c e p t é e s 

B i b l i o t h è q u e n a t i o n a l e d u Q u é b e c 
S e r v i c e d e la m i c r o p h o t o g r a p h i e 
1 7 0 0 , r u e S a i n t - D e n i s 
M o n t r é a l H 2 X 3 K 6 

T é l . : ( 5 1 4 ) 6 7 0 - 3 4 7 0 
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EXPOSITION DES OEUVRES 
D'ODETTE DRAPEAU M ILOT 

La Bib l io thèque nat ionale du Québec a 
présenté, en avril dernier, une expos i ­
t ion des oeuvres d 'Odet te Drapeau Mi-
lot, rel ieur-doreur. 

Odet te Milot prat ique l'art de la rel iu­
re et de la dorure depuis 9 ans. Elle a 
reçu une format ion de base à l'atelier 
de l'Art de la rel iure, sous la direct ion 
de m a d a m e S imone Roy, et a comp lé ­
té l 'étude de cet art par des s tages de 
dorure sur cuir et de dorure sur t ranche 
dans divers atel iers de Paris. 

L 'exposit ion d 'Odet te Milot compre­
nait v ingt créat ions uniques spécia le­
ment conçues pour les livres qu'el le 
recouvre. Ses créat ions, qui se veulent 
le reflet de l 'oeuvre qu'el le habi l le, sont 
en parfai te harmonie avec le texte du 
romancier , c o m m e avec le style du 
graveur ou de l' i l lustration dont les 
p lanches accompagnent le texte, voi re 
avec celui du typographe. Si étroi tes 
que soient ces cor respondances entre 
le contenu et l 'habil lage du l ivre, la 
personnal i té propre du relieur d e m e u ­
re présente dans chacune des oeuvres 
de l 'artiste. 

L'artiste, qui avoue aimer avec pas­
sion ce métier d'art authent ique et v i ­
vant, avait préparé cette exposi t ion 
dans le but de promouvoi r la connais­
sance de la rel iure d'art et de faire 
naître chez les amateurs de beaux l i­
vres l 'envie de les recouvrir d 'un vête­
ment or ig inal . Devant l' intérêt susci té 
par son travai l , des visi tes de groupe 
command i tées ont été rendues pos­
sibles. 

Exposition de reliures d'art 

B i b l i o t h è q u e n a t i o n a l e 

d u Q u é b e c 

Odette 
Drapeau Milot 

& * l » r i * d * ta 
EUblloth*qu« n a t i o n * ) * 

1700 rue 5(-D«ni« 
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NOUVELLES BRÈVES 

Un éditeur Intellectuel à la BNQ 

Depuis le mois de février, la Bibl iothè­
que nat ionale du Québec a accuei l l i , 
au sein de son personnel , monsieur 
Pierre de Grand 'Pré . Écr ivain de 
carr ière, professeur, mons ieur de 
Grand 'Pré a entrepr is l 'exploration des 
fonds de manuscr i ts et de l ivres en vue 
d'y déceler les textes inédits ou des 
édi t ions épuisées qui méri teraient pu ­
bl icat ion. Sa compétence nous per­
mettrait d 'accompagner ces édi t ions 
d'un apparei l cr i t ique appropr ié . 

Inventaire de la S H M 

Le personnel d u Dépar tement des ma­
nuscr i ts a pu mener à terme l ' inventai­
re des documents de la Société histori­
que de Montréal en dépôt à la BNQ. 
Tout en tenant compte du travail dé jà 
ef fectué par d 'autres inst i tut ions, pré­
cédemment , on a pu mettre à jour et 
attr ibuer un certain c lassement à l 'en­
semble de la documenta t ion . Cinq 
cents car tons ont été répertor iés et 
rangés suivant des catégor ies spéc i ­
f iques. 

Dessins or iginaux 
d'Albéric Bourgeois 

Plus d 'une centa ine d e dess ins or igi­
naux du car icatur iste Albéric Bour­
geois v iennent d'être cédés à la BNQ. 
Ils v iennent rejoindre plus de trois mille 
aut res documen ts émanan t de cet ar­
t iste québéco is qui a été un maître 
dans l'art de la car icature. Une exposi ­
t ion i t inérante, dont l ' initiative est due 
au Musée des beaux-ar ts , circule à 
t ravers le pays depu is deux ans. Les 
p ièces de cette exposi t ion reviendront 
aussi à la B N Q au terme de ce périple. 

H O M M A G E A U D O C T E U R 

G A B R I E L N A D E A U * 

La Bibliothèque nationale du Québec 
s'associe à la famille du Docteur Na-
deau pour rendre hommage à sa mé­
moire. Nous reproduisons, ci-
dessous, la notice nécrologique que 
son neveu et filleul, monsieur Gabriel 
Breton, a préparée pour les journaux. 

La direction 

histor ique f ranco-amér ica ine. Il est 
l 'auteur de p lus ieurs l ivres et art ic les 
sur l 'histoire de la médec ine , sur Louis 
Riel, sur le poète et cr i t ique Louis Dan -
tin et sur le Docteur No rman Bethune. Il 
accumu la sur ces sujets et sur de n o m ­
breuses autres quest ions une docu ­
mentat ion cons idérab le . En 1947, il 
reçut du gouvernement f rançais la Mé­
dail le de la Reconna issance Française 
pour ses t ravaux sur l 'histoire f ranco 
amér ica ine. En 1974, le Docteur Na-
deau céda la col lect ion de ses l ivres et 
documents à la Bib l io thèque nat ionale 
du Québec . Il laisse dans le deui l son 
épouse Helen McCar thy , sa fil le Mar ie-
Chr is t ine, épouse de Samue l A. Stuart , 
ainsi que ses neveux et n ièces Albert , 
Jacque l ine , Raymond , Gabr ie l , Ro land 
et Claire Breton. Les funérai l les ont eu 
lieu à l 'église St. Mary 's de Jef ferson, 
au Massachuset ts . 

Négociat ions de manuscr i ts 

Un écr ivain québéco is fa isant carr ière 
de professeur à l 'étranger et dans d 'au­
t res prov inces canad iennes, mons ieur 
Gérard Besset te, a bien voulu entre­
prendre la négociat ion de son fonds de 
manuscr i ts avec la BNQ. Part ie l lement 
accessib les aux te rmes des pourpar­
lers, ses documents ne seront toute­
fois d isponib les qu 'à la dern ière é tape 
de l 'entente, d'ici deux ans env i ron. 

Échanges de cartes géograph iques 

Une offre d 'échange nous a été fai te 
par la Bibl iothèque nat ionale de Fran­
ce dans le secteur des documen ts car­
tograph iques. Une cor respondance 
est amorcée entre les deux inst i tut ions 
pour étudier les modal i tés de ce nouvel 
échange. 

N A D E A U 
(Docteur Gabriel ) 

À l'hôpital H a h n e m a n n de Worcester , 
Massachuset ts , est décédé le 1 fé­
vrier 1979, à l 'âge de 78 ans, le Doc­
teur Gabr ie l Nadeau . Né à Saint Césa i -
re, il é tudia la médec ine à l 'Université 
d e Montréa l et, en 1928, il ent ra au 
serv ice du Publ ic Heal th Depar tment 
d e l'État d u Massachuset ts , au Rut land 
State Hospi ta l dont il était sur in tendant 
au moment de sa retraite en 1965. Il 
était membre de l 'American Col lege 
of Chest Physic ians, de la Massachu­
setts Medica l Society, d e la Worces te r 
District Medical Society, de la Société 
histor ique d e Montréa l , d e la Canad ian 
Histor ical Society, de l 'American Ant i ­
quar ian Society, et de l 'American As­
sociat ion of the History of Médec ine . Il 
a aussi été secrétai re de la Société 

* P o u r p l u s a m p l e s r e n s e i g n e m e n t s l e l e c ­

t e u r e s t p r i é d e s e r é f é r e r a u n u m é r o 

s p é c i a l d e f é v r i e r 1 9 7 6 d u Bulletin de la 

Bibliothèque nationale du Québec. 
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PUBLICATIONS DE LA BIBLIOTHÈQUE NATIONALE 
DU QUÉBEC 

VIENNENT DE PARAÎTRE 

L'HEXAGONE 25 
L'Hexagone 25: rétrospective 1953-1978. 
nationale du Québec, 1979. — 55 p. 

Montréal, Bibliothèque 

Cata logue renfermant la liste complète des titres publ iés par l 'Hexagone qui se 
consacre exc lus ivement à la diffusion de la poésie. Préparé par la Bibl iothèque 
nat ionale du Québec à l 'occasion du 2 5 e anniversaire de cette maison d'édi t ion, 
l 'ouvrage comprend des textes de présentat ion rédigés par le directeur de 
l 'Hexagone et deux écr ivains qui en font la genèse. 

On y t rouve également des photographies, des reproduct ions de documents et 
des index des titres, des sous-t i t res, des auteurs et des i l lustrateurs. 

Enfin, la product ion littéraire ment ionnée est identif iée par titres de col lect ions où 
f igurent les auteurs et leurs oeuvres. 

Distribué gratui tement aux bibl iothèques, aux maisons d'édition et aux 
organismes. 

PC 
w&uoa&ÀPfiK/ Quewcoi/e/ 

BIBLIOGRAPHIE DE BIBLIOGRAPHIES QUEBECOISES 
Bibliographie de bibliographies québécoises, compilée par le Centre 
bibliographique, sous la direction d'Henri-Bernard Boivin. — Montréal, 
Bibliothèque nationale du Québec, 1979. — 2 vol. 

Ouvrage en deux vo lumes qui donne la descr ipt ion de plus de 3 000 bibl iogra­
phies, la plus anc ienne remontant à la f in du X V I I I e siècle. Le terme bibl iographie 
est compr is dans un sens large, incluant les cata logues de bibl iothèques, de 
l ibraires et de col lect ions. Les grands répertoires b ib l iographiques (Tremaine, 
Dionne, etc.) ont été dépoui l lés pour repérer les documents rétrospect i fs tandis 
que la Bibliographie du Québec et Canadiana ont const i tué les pr incipales 
sources de dépis tage pour la product ion courante. 

Les bibl iographies sont répart ies selon un cadre de c lassement comprenant 22 
descr ipteurs généraux présentés par ordre a lphabét ique. Cet te publ icat ion s' ins­
crit dans un contexte d' inventaire permanent des bibl iographies québéco ises dont 
elle s 'avère la première étape. On ef fectuera une mise a jour. 

Distr ibuée gratui tement aux universi tés et aux bibl iothèques. 
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